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Antiquites du Font pres d'Estavayer.
Louis Jerly, pecheur ä Font pres d'Estavayer, recueille depuis quelque ternps

beaucoup d'objets d'antiquite sur les bords du lac de Neuchatel entre Font et Esta-

vayer. Ces objets appartenant ä des epoques tres distinctes, se trouvent pele-m^e
ä deux ou trois pieds sous le sable du rivage ou presqu'a fleur d'eau dans 'eS

fissures de rochers. Voici les renseignements que me communique Jerly ä ce sujet:
Sous les rochers (molasse) de Font qui surplombent le lac, il existe de nom-

breux debris d'antiquites romaines meles confusivement ä d'autres de läge de pierre
ou du moyen-äge. Cet emplacement a dejä fourni deux statuettes en bronze dont

l'une represente un bouc; une Statuette de guerrier en pierre qui a ete brisee et

perdue; des bagues et autres objets de toilette en or (musee d'Vverdon); un grand

nombre de monnaies romaines de divers empereurs jusqu'ä Constantin; beaucoup
de haches en pierre de differentes grandeurs et en general d'un travail grossic'"-
un fragment de scie en bronze (musee d'Vverdon); des clefs et poinles de fleche

du moyen-äge; quelques tuiles romaines; des ossements d'animaux, mais point d'°s

travailles, point de gaines de haches en bris de cerf; un seul fragment de poter»e
noire grossiere et pas trace de pilotis.

Cet etrange amalgame d'objets celtiques et romains ne peut s'expliquer qu'e"
admettant qu'un ödifice romain dont on crüt reconnaitre quelques traces parmi leS

ruines du chäteau de Font, s'est subitemetn ecroule dans le lac et a recouvert leS

restes d'un village lacustre de läge de pierre qui se serait ötendu jusqu'ä la poi»te
du Pilard. Ce qui semble cependant contredire cette supposition, c'est que les objets
romains se trouvent dans la meme couche que les haches de pierre et qu'on n'ap'
percoit pas traces de mures ou de pierres de construclion.

A 100 pas plus loin, sous le promontoir appele: Pointe du Pilard, Jerly a re'
connu un seul pilotis enferme profondement dans le sable et d'une destinatio0
douteuse; lä les haches en pierre se rencontrent en moins grand nombre que sous

le chäteau, mais il y a trouve deux monnaies celtiques, dont l'une acquise paf

moi, est pareille ä la piece helvete (selon Saulcy; decouverte ä Tiefenau et decrite
dans mon Supplement d'Antiq. Suisses (sur une face: armature de bouclicr, sur

lautre un taureau); trois pointes de fleche en bronze plales avec et sans douiHe;
lame en bronze; epingles ä cheveux ä tele arondie avec ornements ä chevronS'>

l'une de ces epingles est surmontee d'une tele en terre cuite; tuiles ä rebords!
point de monnaies romaines; gros grains de collier en terre cuite. Dans le p°r'
de Font, Jerly a decouvert 52 monnaies romaines dont: Tacite, Probus, Aurelie"'
Claude (golhique?) accumulees ä la meine place.

A la pierre dite: Pierre du mariage, dans le port aux Sarazins, ä 90 pas
d"

rivage (entre Font et Estavayer) nombreux pilotis et tuiles ä rebords; prodigieUSe

quantite de monnaies romaines jusqu'ä Constantin •); pas de haches en pierre "'
d'inslruments en bronze.

') J'ai vu encore chez Jerly un Vespasien: IMP CAESAR VESPASIAN AVG COS t"'
Revers: FELICITAS PVBL1CA. Titus: T CAES IMP AVG F TR P COS VI CENSOR Rever*:
IVDEA CAPTA SC.
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Cette pierre avec son entourage de tuiles ä rebords et de pilotis, sur laquelle,
elon la tradition, s'accomplissaient les ceremonies de mariage, aurait-eile servi
autel dans lantiquite? les nombreuses monnaies recueillies parmi les pilotis seraient

'"es des offrandes faites ä quelque divinite des eaux? Son nom et la tradition qui
7 ratlache pourraient le faire supposer.

H est ä regretter que le musee de Fribourg ne se soit pas mis en mesure de
ecueilfir dans leur ensemble les trouvailles de Font au lieu de les laisser disperser

Parmi tous les amateurs d'antiquiles des environs. de B.

Voie celtique pres de Moutier- Grandval.
Durant les premiers jours du mois de novembre 1862, les ouvriers en faisant

ne correction ä la route de Bäle ä Bienne, ont trouve ä l'entree des roches de
• °utier, au moulin des Boches, le restant d'une antique voie tracöe dans le roc, sur
"pJelques metres de longueur, avec une largeur exacte de quatre pieds suisses (1 m. 20)
< compris les ornieres. Ce chemin avait ete taille dans le rocher ä plus d'un pied

e profondeur, et, chose fort imporlante, l'essieu des chariots circulant jadis sur
ette voie etroite et encaissee, avait use le roc lateralement. Celte circonslance
Ddique que les roues etaient fort basses et ne depassaient guere la hauteur de deux
P'eds et ensuite que le bout des essieux etait ferre.

Comme ce chemin etait en pente et le roc entierement denude, on avait taille
Ur toute la largeur de la voie, des rainures distinctes entre eile de 5 ä 6 pouces

Pour empecher les chevaux de glisser. Le roc n'en etait pas moins poli par un
"g usage qui demontre qu'on ne le recouvrait pas de gravier. La route actuelle,

J11 v'a changer de tracö, etait assise un peu plus haut sur des murailles dont les
ndalions indiquent des reparations successives dejä fort anciennes. Quelques fers

e cheval trouves pres de lä appartiennent ä cette petite espece que nous avons
Cueillie si frequemment dans les ctablissenients romains ou galloromains et attestant

"u alors la race chevaline etait moins puissante que celle acluelle.
La decouvertc de ce troncon de route antique et la constatation de sa largeur

,e 4 pieds nous parait reveler un chemin elranger ä la voie romaine d'Avenlicum
Augusla Rauracorum par Pierre Perluis et qui devait du reste passer forcement

ce lieu tres etroit. La voie romaine que nous avons suivi peu-ä-peu ä laisse
P usieurs traces dans le roc el nous avons pu constater en divers lieux que la lar-
»eur de sa voie etait de 6 pieds. Le troncon decouvert au Moulin des Roches

aPPartient donc pas ä cette voie, mais il nous fait presumer que c'est un reste

I
c, emin celtique, une de ces antiques voie de communication entre l'Helvetie et

^equanjg (jont nous avons reconnu plusieurs autres vestiges. Ces chemins de
P'eds de large, creuses dans les rocs en divers lieux, ä une epoque inconnue de
ls °"*e et des Iraditions locales, sont assez nombreux et meritent une attention
Ue Particuliere. La marque de l'essieu contre le rocher n'est pas un fait parti-
Ier au troncon du Moulin des Roches, car nous l'avons encore observe ailleurs.

s en citerons divers exemplcs dans le memoire que nous publierons sur la
P°graphie du Jura oriental ä l'epoque celtique et romaine, mais il nous a paruPortant d'eveiller l'allention sur ces restes de routes trop peu etudiees. Remar-
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